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Å 40 254 km2

Å 7 bassins versants

Å 30 000 lacs

Å 320 000 habitants

Å 7 MRC

Å 49 municipalités

Å 2 réserves des Premières Nations

!.± ŘŜǎ тΧŜƴ ōǊŜŦΗ

Å 40 254 km2

Å 7 watersheds

Å 30 000 lakes

Å 320 000 people

Å 7 MRC

Å 49 municipalities

Å 2 First Nation reserves



Introduction 

Å vǳΩŜǎǘ ǉǳΩǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ŜȄƻǘƛǉǳŜ 
envahissante?

ï Espèce hors de son aire de distribution 
naturelle

ï tǊƻǾƛŜƴǘ Řǳ ƳşƳŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ŀǳǘǊŜ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘ

ï LƴǘǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ

ï Non-indigène, exotique, introduite, étrangère

Å Dommages écologiques, économiques and 
environnementaux

Å уу҈ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘΩ9ǳǊƻǇŜ Ŝǘ ŘΩ!ǎƛŜ Ł ŎŀǳǎŜ 
de la similitude des climats

Å What is an exotic invasive species?

ï Species out of its natural area of distribution

ï Come from the same or another continent

ï Introduced  by human activities

ï Non-native, exotic, introduced

Å Harmful to the environment, the biodiversity 
and the economy

Å 88% come from Europe and  Asia because of 
the climate similarities



Aire de répartition de la barbotte brune (Bernatchezet Giroux, 2000)
Natural area of distribution of Brown bullhead



Introduction

ÅLes EEE constituent la 
deuxième menace de la 
biodiversité après la 
ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 
(Union mondiale pour la Nature)

ÅLes EEE sont une cause 
directe de perte de 
ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
locale (Environnement Canada)

ÅInvasive alien species 
are the second most 
significant threat to 
biodiversity (International 

Union for Conservation of Nature)

ÅInvasive alien species 
are a direct cause of  
loss of biodiversity 
(Environment Canada)



Introduction

Nombre  cumulatif de plantes exotiques envahissantes introduites au 

Canada entre 1600 et 2005 (ACIA, 2008)

ÅActivités commerciales

ÅImmigration

ÅColonisation 



Espèces aquatiques envahissantes

Å Le bassin du St-Laurent est le point 
ŘΩŜƴǘǊŞ ŘŜǎ 9!9

Å Eaux de ballaste des navires

Å Les eaux de ballaste expliquent 65% 
ŘŜǎ ƛƴǘǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ŘΩ9!9

Å St-Lawrence basin is the main entry 
of AIS

Å Ballast water

Å Ballast water explains65% of AIS 
introductions



Propagation

Å Plaisanciers(bateaux, chaloupes, 
canots, kayaks, motos marines, 
etc.)

Å Pêcheurset chasseurs(bateaux, 
équipements de pêche et de 
ŎƘŀǎǎŜΣ ǎŎŜŀǳȄ ŘΩŀǇǇŃǘǎΣ ŜǘŎΦύ

Å Aquariophilieet horticulture
όƧŀǊŘƛƴǎ ŘΩŜŀǳύ

Å Hydravionset plongeurs

Å Pisciculture

Å Boaters(boats, rowboats, canoes, 
kayaks, jet skis, etc.)

Å Anglers andhunters (boats, 
fishing and hunting equipment, 
bait buckets, etc.)

Å Aquariumandhorticulture
(water gardens) markets

Å Seaplanes anddivers

Å Fish-farming



¦ƴŜ Ŧƻƛǎ ƛƴǘǊƻŘǳƛǘŜΧ

ÅAUCUNE MÉTHODE EFFICACE À LONG TERME

ÅPRÉVENTION PRÉCAUTIONS

ÅNO LONG TERMEFFICIENT METHOD

ÅPREVENTION PRECAUTIONS



Espèces aquatiques envahissantes

Touladi parasité par une 
lamproie de mer

Crabe chinois à mitaine

Gobies à taches noires

Ascidie plissée

#ÈÝÔÁÉÇÎÅ ÄȭÅÁÕȟ Gildo
Lavoie, MDDEPMoules zébrées, André Martel

Carpe  asiatique

Chinese mitten crabe

Round goby

Clubbed tunicate

Asiatic carp

Water chestnut, Gildo
Lavoie, MENV

Zebramussels, André Martel

Lake trout parasited by a 
sea lamprey



http://www.radio-canada.ca/emissions/decouverte/2010-2011/Reportage.asp?idDoc=151582


Å Espèces présentes dans la région:
ïÉcrevisse à taches rouge
ïMoule zébrée
ïMyriophylle à épis

Myriophylle à épis, María  José Maezo

Moules zébrées, André Martel

Écrevisse à taches rouges, Marìa José Maezo

Espèces aquatiques envahissantes

Å Speciespresentin the region
ïRustycrayfish
ïZebramussel
ïEurasianwatermilfoil



Préoccupations
Å Tourisme et activités récréatives

Å Valeur des terrains et des chalets

Å Santé et qualité de vie

Å Biodiversité

Å Paysage

Å Χ

Myriophylle à épis, Jean-Philippe Harnois

Myriophylle à épis, Marìa José Maezo

Å Tourismand recrationalactivities

Å Cottage and land values

Å Health and life quality

Å Biodiversity

Å Landscape

Å ...



Écrevisse à taches rouges
Å États-Unis

Å Découverte en 2001

Å Lac 31-Milles et lac Pémichangan(Qc)

Å Perte de biodiversité

Å Impacts sur les activités récréatives

Écrevisse lac Pemichangan, Gracefield

ÅHybridation avec les espèces indigènes

ÅHybridation with native species

Å United States

Å Discoveredin 2001

Å 31-Milles Lake and PémichanganLake

Å Threatensour biodiversity

Å Nuisance to recreationalactivities





Moule zébrée
Å Asie

Å Introduite en 1980

Å Rivière Rideau

Å Lac de la Carrière (Qc)

Moules zébrées, André Martel

Moules zébrées, Jean-Philippe Harnois

Å Asia

Å Introducedduring the1980s

Å Rideau River

Å De la CarrièreLake(Qc)



Moule zébrée

Åпл ллл ǆǳŦǎκƳƻǳƭŜǀ/année
Å Filtrent phytoplancton (1 

L/jour/moule)
Å Fixent à tout substrat solide 

(plante, moules indigènes, 
tuyauteries...) 

Å Facteurs limitant:
ïTempérature
ïConductivité 
ïpH
ïConcentration calcium 
ïVitesse du courant

Å 1 million eggs/year/musselǀ
Å Filter phytoplankton (1 

L/day/mussel)
Å Attacheto everything (plant, 

other native mussels, pipes...) 

Å Some limiting factors:
ïTemperature
ïConductivity 
ïpH
ïCalcium concentration
ïWater  velocity



Moule zébrée

Å Conséquences:
ïCompétition interspécifique
ïBioaccumulation de 

contaminants dans la chaîne 
alimentaire

ïModification de la 
ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ

ïProduction de nutriments 
(plantes aquatiques, algues , 
algues bleu-vert, etc.)

Å Dans la rivière Rideau (section de 
30 km), la densité de ces moules 
est passée de 1 moule/m2 à 383 
000 moules/m2 en trois ans 
(MRNO)

Å Consequences:
ï Interspecific competition
ïBioaccumulation of 

contaminants in food chain
ïModification of water 

transparency
ïNutrients production (aquatic 

plants, algae, blue-green 
algae, etc.)

Å In the Rideau River (30 km 
section), the density of these 
mussels jumps from 1 mussel/m2

to 383 000 mussels/m2 in three 
years (MRNO)





Moules zébrées , 24 août 2010





Myriophylle à épis
Å Eurasie et Afrique du Nord

Å Introduite dans les années 40

Å Croissance débute tôt au printemps avant les autres 
plantes

Å Reproduction par fragmentation de la tige (1 centimètre 
ou plus)

Myriophylle à épis, María  José Maezo

Myriophylle à épis, Martin  Lavoie

Å Eurasia and North Africa

Å Introduced during the 1940s

Å Starts to grow in early spring before other plants

Å Reproducemainly by fragmentation (1 centimeter or 
more)



ÅBourgeons rouges aux extrémités de la plante

ÅRamifications en surface

ÅFeuilles en forme de plumes

ÅPrésente en grande quantité

www.invadingspecies.com

Myriophylle à épis



Sensibilisation
Å Problématique importante dans la région

Å Grande menace à la biodiversité (n=143 / 2nd

rang)

Å 3 éléments majeurs pour arrêter la propagation:
ï Prévention (sensibilisation)
ï Détection
ï Intervention rapide

Atlas de la biodiversité du Québec, 2005

Barbotte des rapides, 
2006

2006

Chevalier de rivière, 2006

Å Important problematic in the Outaouaisregion 
and in the ABV des 7 territory

Å Major threat to biodiversity  (n=143 / 2nd rank)

Å 3 major elements to stop aquatic invasive 
species:
ï Prevention (awareness programs)
ï Detection
ï Fast intervention


